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par laquelle il est «tujours plus sûr de débuter, pour tater le terrain ou la
susceptibilité, chez la 1 lupart des névropathes, sans excepter môme les
hystériques. Cette méthode est non suflement toujours la nieux acteuptée,
mais elle est moi ns.pertu rbatrice et elle nie fait pas courir le risque d'aucune
iéaction fâcheuse, dans l'organisme ; d'ailleurs ses résultais, dans3 l'en.
semble, tout en étant plus cer-taitis, n'en sont pas moisis re marquilables, du
moins à la période aiguë de la maladie. Il ne serait pis nécessaie d'en
chercher' d'autre exemple, pour vous eni convaincre, que le cas de la malade
donît nous étudions l'observation l es résultats favorables qiu-, tou. d1vons
obtenus, dés les pîremniers jours après l'admiiîistration dcs b.tins cliiuils
ont été si frappants et si déiilcomme vous eni avejz été les témoins:, qu'il
soi-ait bieni difficile, en justice, de ne pas les mettre aut crédit, de la nié'lica.
tioln.

Parmi tous les cas de chorée- mortelle rapportés par les auteurs, Je ne
vois g eqiuc ['o i ait à.;é r1whîrir à cette inàLtale :le mudai. de
I)ieu laloy, entre autres, avait été traité p tr les douches froides et les envc.
loppeinents froids ; Mîttcliitisoii rapporte un cas qu'il tint sous l'inifli.et.ce
du somnmeil chlorofor.nque pendJant piùs de deux jou.-.-, avec initetrv, lt'esde,
répit, niais sanispouivoir ainpéchl.r le r.dtour de l'agitation choréique, an
reveit : le mnalade succomba.

L'électrotliérapieý donit l'influence, commae nous l'avotus fait remiu-
quoi' plus haut, se résume à des eIr,-ts localisés, ne trouve pas dFilidicatioli
précises danis les formes graves, aigues, géênera isecs de la cli-orêc; de
mÔeme que la médication arsénicale, elle reotses applications les plus
uttites dans les chiorées patelles, plutôt molles, ou au déclin des for-mes
algues.

Mw~?tionnonis, pour terminer, les mesures de précautioâîs hygiéniques,
plus accessoir'es, il est vr'ai, muais qui ne doivent pas être néegligées pour arri-
ver aux résultats les plus complets.

D.1'abord, pour les malades atteints d'une grande excitation mentale
avec des troubles choréiques. marqiués, l'isolement peut être presqu'aussi
nécessaire que dans les cas d'excitation man.iaqrue. D'on autre côté, il ne
faut pas négliger de prendre certaines précautions, damu les cas d'agitation
très intense, pour empêcher' le malade de se faire mal, soit en matelassat
les rebords du lit, soit en protégeant, les parties sailIantLs des membr'es par
des enveloppûmaen tsapproprié3..

Je résumerai cette longue étude par les conclusions suivantes-:
1 Q' La chorée de Syde-nham,. maladie habituellement si bànigne chez,
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